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Accorde-nous par leurs mérites,  

d’être toujours et partout,  
forts de ton secours et de ta protection » 

 
Cette prière qui fait appel aux mérites des saints lors de la messe 
nous rappelle en effet combien la vie des saints est précieuse ! 

Cette semaine nous offre des figures de sainteté qui ne sont pas des 
moindres ! Saint Paul (fête de sa conversion), St François de Sales, 
St Thomas d’Aquin (Docteur de l’Église que l’on peut dire 
inégalable !), St Timothé et Tite (qui furent parmi les premiers 
évêques et qui nous valent, dans le Nouveau Testament des belles 
lettres de St Paul) et Sainte Angèle Mérici (fondatrice des célèbres 
ursulines !) 

L’Eucharistie étant « centre et sommet de la vie chrétienne » (Vatican 
II), et donc de la vie des saints, vous trouverez dans cette feuille 
paroissiale des textes sur ce sacrement en lien avec ces serviteurs 
de Dieu que nous fêterons. 

Bonne lecture à vous ! 

P. BONNET+, curé. 

 
 

INFOS DIVERSES 
 

• Adoration continue du Saint Sacrement de mercredi 9h00 à jeudi 18h00 

• Mercredi 25/01 : Catéchisme des CE2, CM1, CM2 de 10h30 à 11h30 

• Vendredi 27/01 : Seront célébrées les obsèques de Pierre BAGOT (10h30) 

• Samedi 28/01 : Catéchisme des CE2, CM1, CM2 de 11h00 à 12h00 

 

Communiqué des Associations Familiales Catholiques : Dimanche 29 janvier, l'AFC de Bougival, La Celle St Cloud, 
Louveciennes invite les personnes isolées à un apéritif suivi d'un déjeuner et de la projection d'un film dans la salle 
paroissiale de Notre Dame de Beauregard (16 avenue André René Guibert à La Celle St Cloud). Les personnes 
intéressées voudront bien s'inscrire auprès de Bruno Letellier au 06 89 44 42 30 ou bruno.y.letellier@wanadoo.fr avant 
le 26/01/23. 

 

Du lundi 23 au Jeudi 26, une centaine de prêtres de notre diocèse seront avec Notre évêque à Marseille. 
Rencontre avec le Cardinal Aveline, pèlerinage à ND de la Garde, découverte de l’abbaye St Victor, de la cathédrale, 
conférence sur la consécration du diocèse au Sacré Cœur, etc. sont au programme. Cela peut être une intention de prière 
afin que ce temps de presbyterium soit de fait source de grâces pour le clergé de notre diocèse. 

 

 Secrétariat :  
 

Lundi, Mardi, jeudi et Vendredi : 9h30-11h30  
 

Confessions :  
 → Une ½ h avant messes de semaine ou sur rdv 

 

Lundi 23/01 09h00 De la férie Messe pour Hugues de la SERRE  

Mardi 24/01 09h00 St François de Sales Messe pr Clotilde CAMBALACHO 

Mercredi 25/01 18h30 Conversion de St Paul Messe pr une Intention particulière 

Jeudi 26/01 18h30 St Timothée et Tite Messe pr José BRANDAO DA SILVA 

Vendredi 27/01 09h00 Ste Angèle Mérici Messe pr Michel REY 

Samedi 28/01 09h00 St Thomas d’Aquin Messe pr Jean-François DUMAS 

Dimanche 29/01 09h30 4ème Dimanche du temps Ordinaire Messe pr Pro Populo  

 11h00 ‘’ Messe pr Jean-Jacques BIZOUARD 

Pour être au courant d’informations 

comme des changements d’horaire, des 

appels pour tel ou tel besoin urgent, etc. 

n’hésitez pas à vous inscrire sur le listing 

prévu pour cela au secrétariat… 

mailto:eglisebougival@free.fr
mailto:bruno.y.letellier@wanadoo.fr


Une commission d’enquête dirigée par St Thomas d’Aquin… 

 

En l’an 1263, un prêtre de Bohême, Pierre de Prague, assailli de doutes sur la présence 
réelle dans l’Eucharistie, effectua un pèlerinage à Rome afin de prier sur les tombeaux 
des apôtres Pierre et Paul pour leur demander d’être libéré de ses doutes.  

De passage à Bolsena, au nord de Rome, il célébra la messe dans l’église Sainte-
Christine et prononça les paroles de la consécration, quand soudain, alors qu’il tenait 
l’hostie au-dessus du calice, elle devient une chair vivante d’où s’écoula du sang, tachant 
le linge placé sur l’autel – le corporal. Curieusement, la petite partie de l’hostie qu’il tenait 

entre ses doigts conserva, quant à elle, l’apparence du pain : il ne put plus douter de la 
double nature de l’Eucharistie, la vraie chair et le vrai sang du Christ présents sous 
l’apparence du pain et du vin. 

Alors que le prêtre, honteux de ses doutes, et désirant cacher le miracle, voulut ranger 
le corporal dans le tabernacle, le sang se mit alors à déborder du calice, au point que 
des gouttes tombèrent sur le dallage en marbre. Aussitôt, la nouvelle se répandit. Le 
prêtre se rendit alors immédiatement auprès du pape Urbain IV. Celui-ci résidait à cette 
époque à Orvieto, près de Bolsena. Pierre de Prague lui avoua ses doutes et 
l’événement extraordinaire qui venait de se produire.  

Le pape convoqua saint Thomas d’Aquin et saint Bonaventure, présents également à 
Orvieto, et les envoya enquêter à Bolsena. Après la reconnaissance du miracle, l’hostie 
miraculeuse et le corporal taché furent transportés en grande pompe jusqu’à la 
cathédrale de Sainte-Marie d’Orvieto. 

Le Souverain Pontife demanda à ses « enquêteurs » grands théologiens de composer 
alors un office pour la Solennité de la Fête-Dieu qu’il institua. Saint Thomas fut le premier 
à remettre sa composition. Elle était si belle que Saint Bonaventure déchira humblement 
ce qu’il avait écrit en disant : « Très Saint Père, en écoutant frère Thomas j’ai cru 
entendre le Saint-Esprit… Comment opposer mon humble travail à celui-là ? Voici 
d’ailleurs tout ce qu’il m’en reste… » 

De fait, les chefs d’œuvre de St Thomas sont, entre autres le Pange Lingua, l’Adoro Te, 
O Salutaris Hostia, les hymnes de la Fête du St sacrement… 
 

Aujourd’hui, la précieuse relique du corporal taché de sang est toujours vénérée dans le 
tabernacle placé sur l’autel de la chapelle du Sacré-Corporal, dans la cathédrale 
d’Orvieto. À Bolsena, les dalles tachées par le précieux sang ont été enchâssées dans 
des reliquaires muraux qu’on peut toujours voir également dans l’église du miracle. 

 

La présence réelle de Notre Seigneur dans le St Sacrement « vérifiée » par… des chiens policiers 

(article de Marzena Devoud publié 13/01/23 sur le site Aleteia)  

 

Alors que certains fidèles ont du mal à croire en la présence réelle de Jésus dans le Saint 
Sacrement, une anecdote rapportée lors du voyage de Saint Jean Paul II à Baltimore, aux 
États-Unis en 1995, pourra peut-être les en convaincre. 

Parmi la multitude de journalistes qui ont suivi les voyages de Jean Paul II lors de son long 
pontificat, rares sont ceux qui se sont penchés sur cette histoire surprenante…  

Mais le Catholic Times, le magazine américain du diocèse de Springfield, s’est fait l’écho d’une 
anecdote pour le moins troublante. Cela s’est passé lors de la 4ème visite pastorale du pontife 
aux États-Unis. Tout a commencé par un petit changement de programme improvisé au 
dernier moment, une pratique courante du pape polonais.  

 

Nous sommes le 8 octobre 1995, le dernier jour de sa visite à Baltimore. Jean Paul II doit rencontrer les séminaristes du séminaire 
St Mary. Ici, il faut préciser que la rencontre doit se dérouler dans les jardins du séminaire. En arrivant, alors que son programme est 
bien chargé, le Pape demande s’il peut aller d’abord prier dans la chapelle du séminaire. Les services de sécurité qui n’avaient pas 
prévu le passage du pontife dans cette chapelle qui se trouve à l’intérieur du bâtiment, se mettent alors rapidement en action. Comme 
la procédure l’exige, ils fouillent minutieusement tout le bâtiment, en mettant l’accent sur la chapelle, où le pape voulait se rendre pour 
prier. 

Hymne « Verbum Supernum Prodiens » 

St Thomas d'Aquin : 
 

Le Verbe est descendu des Cieux 

sans quitter la droite du Père.  

Sorti pour accomplir Son œuvre,  

Il vient au soir de Sa vie.  

Avant d'être livré par un disciple,  

aux ennemis pour mourir,  

Lui-même, Il se livre le premier à ses 

disciples, Aliment de vie  

A eux, sous une double espèce,  

Il donne sa Chair et son Sang,  
Afin de nourrir l'homme entièrement 

en sa double Substance.  

Enfant, Il se fait notre compagnon,  

à la Cène notre nourriture,  

Au Calvaire notre rançon,  

aux Cieux notre récompense.  

Ô Victime Salutaire  

qui ouvrez la porte du ciel.  

L'ennemi nous pousse au combat : 

donnez-nous la force,  

apportez-nous le secours.  

Au Seigneur Un et Trois  
soit la gloire éternelle,  

Qu'Il nous donne la vie sans fin 

 dans notre éternelle Patrie. Amen. 



Pour cela, ils font venir des chiens policiers, spécialement dressés pour la détection de toute présence humaine vivante cachée. Le 
but ? Déjouer un éventuel attentat ou une attaque contre le pontife. Ces chiens spécialement dressés sont beaucoup utilisés, 
notamment lors des tremblements de terre pour retrouver les survivants sous les décombres. Après avoir traversé les couloirs et les 
bureaux du séminaire, les chiens sont emmenés à la chapelle. Arrivés devant le tabernacle, ils s’arrêtent et se mettent à aboyer sans 
plus bouger, comportement qui signifie qu’une personne se cache à l’intérieur ! 

Ému par l’histoire, le Père Élisée NOEL, auteur de « L’adoration qui plaît à Dieu » (Éditions Saint-Paul), décrit dans son livre comment 
un jour dans une église, il l’a racontée à des enfants qui se préparaient à faire leur 1ère communion. Puis, il leur a demandé pourquoi 
les chiens se sont arrêtés devant le tabernacle. Sans hésiter, ils ont tous répondu que c’était pour signifier que, dans le tabernacle, 
se trouvait une personne. « Je leur ai demandé qui était cette personne. Tous ont répondu : Jésus !  

« J’aimerais que vous ayez tous une foi semblable à celle de ces petits enfants et surtout que vous la manifestiez en devenant des 
adorateurs en esprit et en vérité, le genre que notre Père du ciel recherche », écrit-il. Aucun doute que cette belle histoire peut aider 

ceux qui doutent à devenir des adorateurs ardents. 

 

St François de Sales :  

prière/acte de foi qu’il adressait à Jésus dans l’Eucharistie. 

 

 « Je le crois, ô mon Sauveur et mon Dieu ;  
oui, je le crois fermement, Vous êtes au Saint Sacrement de l'autel, vrai Dieu et 
vrai homme ;  
je crois que votre Corps, votre Sang, votre Âme, votre Divinité et votre 
Humanité sainte sont renfermés en cette Sainte Hostie, quoique mes yeux ne 
Vous y voient pas.  

Peu m'importe, ô mon Dieu, que je sache comment Vous venez à moi en ce divin Sacrement ;  
il suffit que je croie d'une foi très-ferme que c'est Vous-même, et je le crois parce que Vous l'avez dit, Vous qui 
êtes la Vérité éternelle ;  
et je ne veux d'autre raison pour le croire, sinon que rien n'est impossible à la Toute-Puissance de votre Amour.  
Ô divin Sauveur de mon âme, je vais donc recevoir ce Corps sacré qui s'est incarné dans le chaste sein de Marie ;  
ce Corps qui est mort pour moi en Croix ;  
ce Corps qui le troisième jour est ressuscité, et qui brille maintenant dans tout l'éclat de Sa gloire.  
Je vais recevoir cette Âme Très-Sainte, l’Abrégé, la Consommation de toutes Vos merveilles ;  
je vais recevoir votre Divinité, la Sainte Trinité avec toutes Ses perfections infinies : oui, je crois que je posséderai ce 
Trésor !  
Ô mon âme, comment est-il possible que tu aies la hardiesse de t'oser présenter devant Celui qui est si Grand, si 
Puissant, si Incompréhensible, et que tu as cependant offensé tant de fois !  
Pardonnez-moi, Seigneur; c'est votre Bonté qui m'invite et qui m'appelle en disant : « Venez à moi, vous tous qui 
êtes chargés, et je vous soulagerai ».  
Mon Sauveur, me voici : j'apporte le pesant fardeau de mes péchés que je dépose à Vos pieds.  
Lavez-les dans votre Sang précieux, afin qu'ils soient entièrement effacés ».  Ainsi soit-il.  
 

Sainte Angèle de Merici 

Extrait de la Règle qu’elle écrivit.  

             Chapitre 6 : Du devoir d’aller à la messe chaque jour ! 

 

6, 1 - Et encore, que chacune aille à la Messe chaque jour et en entende au moins 

une entière ? 

6, 2 - et qu’elle s’y tienne avec modestie et dévotion, 

6, 3 - car, dans la sainte Messe, se trouvent tous les mérites de la Passion de notre 

Seigneur. 

6, 4 - Et plus on y assiste avec attention, foi et contrition, plus on participe à ces 

mérites bénis et plus grande est la consolation qu’on reçoit. 

  



Saint Paul et l’Eucharistie :  

Benoit XVI en parla dans une de ses catéchèses du mercredi… 10/12/2008 
 

 

Saint Paul transmet verbalement avec un profond respect 
la tradition sur l'Eucharistie qu'il a reçue des témoins 
mêmes de la dernière nuit. Il transmet ces paroles comme 
un trésor précieux confié à sa fidélité. Et ainsi, dans ces 
paroles, nous entendons réellement les témoins de la 
dernière nuit. Nous entendons les paroles de l’Apôtre 
:  "Pour moi, en effet, j'ai reçu du Seigneur ce qu'à mon tour 
je vous ai transmis :  le Seigneur Jésus, la nuit où il était 
livré, prit du pain et, après avoir rendu grâce, 
le rompit et dit:  "Ceci est mon corps, livré 
pour vous; faites ceci en mémoire de moi". De 
même, après le repas, il prit la coupe en 
disant :  "Cette Coupe est la nouvelle alliance 
dans mon sang; chaque fois que vous en 
boirez, faites-le en mémoire de moi"" (1 Co 11, 23-

25). Il s'agit d'un texte inépuisable.  

Paul transmet les paroles du Seigneur sur la 
coupe de cette façon :  cette coupe est "la 
nouvelle alliance dans mon sang". Ces 
paroles recèlent une allusion à deux textes 
fondamentaux de l'Ancien Testament. La 1ère 
allusion concerne la promesse d'une 
nouvelle alliance dans le Livre du prophète Jérémie. Jésus 
dit aux disciples et nous dit :  maintenant, en cette heure, 
avec moi et par ma mort se réalise la nouvelle alliance ; à 
partir de mon sang commence dans le monde cette 
nouvelle histoire de l'humanité. Mais dans ces paroles est 
également présente une allusion au moment de l'alliance 
du Sinaï, lorsque Moïse avait dit :  "Ceci est le sang de 
l'Alliance que le Seigneur a conclue avec vous moyennant 
toutes ces clauses" (Ex 24, 8). Il s'agissait là du sang 
d'animaux. Le sang des animaux ne pouvait être que 
l'expression d'un désir, l'attente d'un véritable sacrifice, du 
véritable culte. Avec le don de la coupe, le Seigneur nous 
donne le véritable sacrifice. L'unique véritable sacrifice est 
l'amour du Fils. Avec le don de cet amour, amour éternel, 
le monde entre dans la nouvelle alliance. Célébrer 
l'Eucharistie signifie que le Christ se donne lui-même, 
donne son amour, pour nous conformer à lui et pour créer 
ainsi le monde nouveau.  

Le 2ème aspect important de la doctrine sur l'Eucharistie 
apparaît dans la même 1ère Lettre aux Corinthiens, où saint 
Paul dit :  "La coupe de bénédiction que nous bénissons, 
n'est-elle pas communion au sang du Christ ? Le pain que 
nous rompons, n'est-il pas communion au corps du Christ ? 
Parce qu'il n'y a qu'un pain, à plusieurs nous ne sommes 
qu'un corps, car tous nous participons à ce pain unique" (10, 

16-17). Dans ces paroles apparaît également le caractère 

personnel et le caractère social du Sacrement de 
l'Eucharistie. Le Christ s'unit personnellement à chacun de 
nous, mais le même Christ s'unit également avec l'homme 
et la femme à mes côtés. Et le pain est pour moi, mais 
également pour l'autre. Ainsi, le Christ nous unit tous à lui 
et nous unit tous, l'un avec l'autre. Nous recevons le Christ 
dans la communion. Mais le Christ s'unit également avec 
mon prochain :  le Christ et le prochain sont inséparables 

dans l'Eucharistie. Et ainsi, nous ne formons 
tous qu'un seul pain, un seul corps. Une 
Eucharistie sans solidarité avec les autres 
est une Eucharistie dont on abuse. Et ici, 
nous sommes aussi à la racine et dans le 
même temps au centre de la doctrine sur 
l'Église comme Corps du Christ, du Christ 
ressuscité.  

Nous voyons également tout le réalisme de 
cette doctrine. Le Christ nous donne son 
corps dans l'Eucharistie, il se donne lui-
même dans son corps et il fait de nous son 
corps, il nous unit à son corps ressuscité. Si 
l'homme mange le pain normal, ce pain, 

dans le processus de la digestion, devient partie de son 
corps, transformé en substance de vie humaine. Mais dans 
la sainte Communion, se réalise le processus inverse. Le 
Christ, le Seigneur, nous assimile à lui, nous introduit dans 
son Corps glorieux et ainsi, tous ensemble, nous devenons 
son Corps. Celui qui ne lit que le chapitre 12 de la 1ère Lettre 
aux Corinthiens et le chapitre 12 de la Lettre aux Romains, 
pourrait penser que la parole sur le Corps du Christ comme 
organisme des charismes n'est qu'une sorte de parabole 
sociologique-théologique. En réalité, dans la politologie 
romaine, cette parabole du corps avec plusieurs membres 
qui forment une unité, était utilisée par l'État lui-même, 
pour dire que l'État est un organisme dans lequel chacun a 
sa fonction, la multiplicité et la diversité des fonctions 
forment un corps et chacun a sa place. En ne lisant que le 
chapitre 12 de la 1ère Lettre aux Corinthiens, on pourrait 
penser que Paul se limite à transférer uniquement cela à 
l'Église, qu'ici aussi, il ne s'agit que d'une sociologie de 
l'Église. Mais en tenant compte de ce 10ème chapitre, nous 
voyons que le réalisme de l'Église se situe bien ailleurs, il 
est beaucoup plus profond et vrai que celui d'un État-
organisme. Parce que le Christ nous donne réellement son 
corps et fait de nous son corps. Nous devenons réellement 
unis au corps ressuscité du Christ, et ainsi, unis l'un à 
l'autre. L'Église n'est pas seulement une corporation 
comme l'État, c'est un corps. Ce n'est pas simplement une 
organisation, mais un véritable organisme. 


